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Les Cioches de Noel 


Le neus mnneur monte aa chier 
Jasgs sux meurinerrs t-autes 
Où les corneilles vomt micher 

Ba, <> ftif, il vient se percher 

Au miles des poatres géantes 


Dans les ténebres où ne lait 
Qu'us falot pendant aux solives. 
I s'agite et mène grard bruit 
Pour mettre en danse cette nuit 
Les i:sttants des cloches massiset. 


Joyeuses, avec un son clair, 
Les voix des cloches, par le faite 
Les luesrnes s'en vont dans l'air 
Bar les ailes du vent d'hiver 
Comme des mesmgers de fête. 


Noël : Noël ! sur les hameaux 
Où les gens rentrent à la brume ; 
Sar les Lois noirs et sur les esux 
Où tout un peuple de roseaux 


Frissonne au lever de ls lune. 


Et cette musique de l'air, 
Ceite gaieté soncre et pléine, 
Ce churur mélodieux et clair, 
Qui s'en va dans la nuit d'hiver 
Ensoleiller toute la plaine. 


C'est l'œuvre de ce vieux sonneur 

Qui, dans son clocher solitaire, 

Fait tomber, ainsi qu'un vanneur, 

Cette semence de bonheur 

Sur tous les enfants de ls terre. 
ANDRE THEURIET 


’ 
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La Noel d’un 
Petit Tambour 


Péniblement, la cruelle retrai- 
te de Russie s'achevait. 

Le & décembre 1512, Napoléon 
ler. rappelé à Paris par la cons- 
piration du général Mallette, 
a7ait laissé au maréchal Ney, le 
commandement de ses troupes 
décimées par le froid et la faim. 

Toutes ces misères allaient ce- 
pendant finir. 

Le 24 de ce même mois, les 
débris de la Grande Armée, at- 
teignaient le Niémen. Ce fleuve 
traversé, elle serait à l'abri des 
coups de mains des Cosaques, et 
pourrait enfin se ravitailler. 

Le soir tombait sur la plaine 
toute blanche de neige, où quel- 
ques arbres rabougris dressaient 
lamentablement leurs branches 
noires et dénudées. On se pré- 
para à passer la nuit. 

“Jolie veille de Noël, grom- 
mela un vieux sergent en ap- 
prochant d'un maigre feu de bi- 
vouas ses mains décharnées. 

—Ei drôle de réveillon! con- 
tinua un voltigeur de la garde, 
coiffé d'un casque de dragon, et 
enroulé tant bien que mal dans 
une couverture déchiquetée. 

—Puissions-nous seulement 
diner! Hélas! nous n'avous rien 
à nous mettre sous la dent. 

—Moi! répliqua un aitilleur, 
je sais où trouver de la viande. 

—De la viande? firent tous 
les malheureux, affamés, les 
yeux brillants de convoitise. 

—Parfaitement. N'avons-nous 
pas Bicot! 

—Le chien du petit tambour? 

— Pourquoi pas? reprit aigre- 
ment l'artilleur. 

Puis il ajouta d'un air sombre 

“Après tout, vous avez bien 
tué mon cheval, mon pauvre 
Lucifer si courageux. Voyons, 
que pensez-vous de cela, sergent, 
vous l’ancien? 

—Je pense, conscrit que tu 
es un homme et que le tambour 
est un enfant. On pouvait te de- 
mander un sacrifice qu'il serait 
cruel d'exiger du petit. 

Et puis, fit un antre, vois-tu, 
Bicot est si maigre que ta part 
ne serait pas grosse, autant dire 
rien. 

—Quoi, père Grognit, répon- 
dit l’artilleur tenace, vous fai- 
tes du sentiment quand nous 
mourrons de faim ! 

—Silence, reprit durement le 
sergent, voici Rascalet.” 

Suivi de son chien, le petit 
tambour s'uvançait. 
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—Bien sûr, répliqua Rascalet, | 


le Maréchal lui-même. 

— Hein? 

— Comme je vous le dis.” 

Et jouissant de Ja stupeur 
qu'il provoquait, il ajouta avec 
une lenteur calculée: 

“J'ai fait faire l'exercice à 
Bicot, et le Maréchal amusé m'a 
offert la moitié de son repas. 

— Et tu as songé à nous l'ap- 
porter. 

— Naturellement. mes amis. 

— Brave petit cœur,’, mur- 
mura le sergent en lançant un 
regard de reproche à l'artilleur 
qui baissa la tête. 

Comme il devisaient, l’extinc- 
tion des feux fut ordonnée. 

Allons, mes enfants, fit le ser- 
gent, voici l'heure de dormir. 

Surtout, n'oublie pas de met- 
tre tes souliers dans la chemi- 
née. 

— À lacondition de trouver 
une cheminée, dit en riant un 
voltigeur. 

— Et d'avoir des souliers,” 
continua Rascalet en montrant 
ses pieds mal garantis du froid 
par des bandelettes de drap en- 
roulées. 


Une heure après, tous der- 
maient auprès du feu, et Rasca- 
}et avec Bicot entre ses bras. 


ee. + 

Nous sommes à Paris, rue 
Mouffetard. Au ciel pur bril- 
lent d'innombrables étoiles, et 
des carillons joyeux se répon- 
dent de Saint-Jacques du Haut 
Pas à Saint-Médard, et de Saint- 
Médard à Sainte-Geneviève. 
Quelle splendide nuit de Noël! 
Malgré l’heure avancée, les char- 
cuteries resplendissent, leg rô- 
tisseries flambent, et sur la 
chaussée, des groupes joyeux 
qui sortent de la messe de mi- 
nuit vont vers les réveillons. 

Particulièrement, on est gai 
ce soir-là chez les Rascalet: Ras- 
calet de l'Auvergne, Vins ei 
Charbons. 

Le petit tambour revient de 
la guerre et l'on fête son retour. 

Qui donc avait prétendu que 
la Grande-Armée avait été vain- 
cue par les Russes? 

Napoléon est maitre de l'Eu- 
rope; les rois et les empereurs 
obéissent à sa volonté, et ses 
troupes victorieuses viennent 
de faire une entrée triomphale 
dans Paris. 

Un peu de tonte cette gloire 
rejaillit sur Rascalet 

Toutes les commères du quar- 
tier ont voulu le voir. Durant 


“Tenez,” dit-il, en tirant de |la journée, la boutique n'a pas 
sous ses vêtements en lambeaux | désempli. Voici encore de nou- 
un morceau de pain uoiret du/veaux arrivants, et comme l'heu-| dats aux roulements de son tam-|letde LaBroquerie M St-Laurent 


cervelas, voici des victusilles. 


re du réveillon approche, le père | bour. 


Tous les visages s'épanouirent | Rascalet s'impatiente. 


“Mais tu as dévalisé quel- 


Grognit. 
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“A table!” s'écrie-t-il enfin, 


curieux. 


0 
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La soupe aux choux fume sur!porte! De son bras resté vali- 
la nappe éblouissante de blan- de, Rascalet tape, tape toujours. 


cheur, de gros boudins luisants 


Et c'est un spectacle d'nne 


commencent à chanter sur le grandeur sinistre que de voir, 
gril, et une oie bourrée de mar- dans la clarté livide qui précède 
rons se dore lentement devant |le lever du jour, ces fantômes de 


un feu pétillant. 


Naturellement, Bicot est de la 
fête. 


Mais qu'a donc ce damné 
chien ? 
Depuis un instant, tandis 


qu'on rit autour de la table, et 
que la mère de Rascalet dévo- 
re des yeux son héros de petit 


soldat, il va, vient, gémit douce- | 


ment, flaire sous la porte. 

“C'est sans doute le bonhom- 
me Noël qui commence sa tour- 
née, fait le père Rascalet. 

— Paix, Bicot.” 

Bicot n'écoute pas. Son in- 
quiétude devient vive. Soudain, 
il happe le vêtement de Rasca- 
let, et il tire pour le forcer à se 
lever, il tire si violemment, que 
Rascalet .… s'éveille. 

Et le rève s'enfuit—car tout 
cela n'était qu'un rêve. la soupe 
odorante, l'oie aux marrons, et 
la fête en famille, loin des fri- 
mas et des Aesserts de glace. 

Sous les yeux, gros de som- 
meil du petit tambour, s'étend 
toujours la plaine  immen- 
se; à ses pieds le maigre feu de 
bivouac achève de mourir lente- 
ment. 

Mais ce n'est pas une illusion: 
Bicot le secoue réellement par la 
manche de sa tunique qu'il 
tient dans sa gueule. 

Voyant que son maître se sou- 
lève, le chien se dresse alors, le 
poil hérissé, les yeux injectés de 
sang, et le museau tendu vers le 
Nord, reniflant brayamment. 

Là-bas, sur la neige immacu- 
lée, une ligne noire se meut et 
grossit. 

“Les Cosaques!” pense Ras- 
calet. 

Les sentinelles, vaincues par 
le froid, doivent dormir, c'en est 
fait de l'armée. 

Mais Rascalet ne perd pas la 
tête, et, Sautant sur son tam- 
bour, il s'élance à travers le 
camp, en battant la générale. 

Surprises dans leur sommeil, 
les troupes s'agitent confusé- 
ment au milieu de la nuit. 

Cependant des mouvements 
réguliers se dessinent ; bientôt la 
fusillade éclate. 

“En avant! Vive l'Empereur!” 


| 
| 


soldats courir à la victoire sur 
les pas d'un gamin dépenaillé 
que précède un chien maigre qui 
hurle à la mort, 

Arrêtés par cet élan furieux, 


les cosaques qui, à la faveur de 


la nuit, croyaient venir facile- 
ment à bout de nos troupes 
fourbues, tournèrent bride et se 
dispersèrent à l'horizon qui s'é- 
clairait des premiers rayons du 
soleil. 

Le même jour l’armée traversa 
le Niémen : la retraite de Russie 


! 


était finie. 
LA EE |] 


Couché sous la propre tente 
du maréchal Ney, Rascalet re- 
pose maintenant. 

Le père Grognit le veille. 

Larrey, le célèbre Larrey, mé- 
decin de la Grande-Armée, a 
pansé sa blessure ; tout ira bien, 

La tente s'ouvre. Le père 
Grognit se lève vivement et fait 
le salut militaire : c’est le maré- 
chal Ney qui entre, suivi de ses 
officiers. 


“Rascalet, dit-il, pour ta bril- 
lante cnnduite, je te décore au 
nom de l'Empereur. Voici ma 
propre croix; n'oublie jamais 
qu'elle était avec moi à la Mos- 
kora.…..” 

Et tandis que Rascalet balbu- 
tie un remerciement, le père 
Grognit, qui sent de grosses lar- 
mes rouler sur la peau basannée 
de ses joues, se penche douce- 
ment vers la couchette et mur- 
mure tendrement : 

“Eh bien, petit, il me semble 
que malgré tout, le bouhomme 
Noël ne t'a pas oublié}” 


Mgr l'Archeveque 


Mgr l'Archevêque n'est pas 
encore de retour à Saint-Bonifa- 
ce, mais les nouvelles qu'on & 
de sa santé sont rassurantes 

Sa Grandeur est attendue au 
palais dans quelques jours. 


—————# + D 


M. Albert Prefontaine 


Un magnifique banquet a été 
donné à M. Albert Préfontaine 
M. P. P, par ses anis de Stein- 


s’écrie le maréchal Ney, qui fait! bach, mercredi dernier. 


le coup de feu comme un simple 
grenadier. 


| 
| 


Un grand nombre d'amis s'é- 


|taient aussi rendus des paroisses 


À ses côtés, Bascalet, enfiévré,| voisines entre autres: Le Préfet 
soulève l'enthousiasme des sol-|de Salaberry M. Nault et le Pré- 


charge endiablée résonne. 


Sous ses baguettes, une! M. Joseph Bernier M. P. P., M. 
Lieherman du 


‘“Germania”, 


Soudain une balle l'atteint à! Winnipeg. M. G. Roblin du 
qu'un, fit en plaisantost le père | en poussant dehors les derniers | l'épaule droite et l'immobilise|“Télegram” 
i dans une douleur atroce. Qu'im-| Un menu superbe était offert 


1 
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et plasieurs"” dis- 


comrs ont été prononcés 
Libéraux et conservateurs | 


sont donnés la main pour cette 
fête intime et M Préfontaine 


€té très touché des bonnes paro-| ‘ie F 


les prononcées à son égard. 


M. Noult le Préfet de Sala-| 


berry, un bon libéral, aux idées 
larges, a été très heureux 
dans ses remarques. 

Le Dr. Dufort l'âme de l'orga- 
nisatiou mérite des félicitations 
pour le succès du banquet. 


M. Préfontaine a le droit d'é-| 


tre fier de cette démonstration 
si amicale et si brillante. 


EE 


Feu M. Leon Gagnon , 


Nous présentons nos vivres 
sympathies à notre estimé con- 
citoyen M. Paul Gagnon, qui 
vient de perdre son père, M. 
Léon Gagnon, décédé à Fall Ri- 
ver. : 

L'Indépendint de Fall River 
consacre au défunt un long ar- 
ticle dont nous détachons les 
passages snivants: 

En cette ville à l'âge de 75 
ans 8 mois, M. Léon Gagnon de 
la rue Main après une cour- 
te maladie de deux semaines. M 
Gagnon a vu le jour à Trois Pis- 
toles, P. Q..et habite Fall River 
depuis 30 ans. 

Lui survivent 3 garçons et 5 
filles. MM Paul Gagnon de St- 
Roniface, Manitoba; Alfred et 
Pierre de Fall River; Mmes Gé- 
déon Charron, Remi DeLorme, 
Edmond Mathieu, Mile Ella 
Gagnon toutes de Fall River, 
ainsi que trois frères: MM. Aga- 
pit Gagnon de Ste-Flavie, Cana- 
da; Jérôme et Thomas de Fall 
River. 

Les funérailles si imposantes 
de M. Léon Gagnon ont eu lieu 
mardi, le 20 courant, à 9 heures 
et demieà l'église St-Mathieu, 
au milieu d’un grand concours 
de parents et d'amis. 

M. Charles Letendre, organis- 
te de la paroisse de St-Mathieu, 
accompagnait à l'orgue. Le 
chœur de chant, sous la direc- 
tion de M. Joseph Coté, rendit 
avec âme la messe des 
On remarquait au ohœur: M. 
Georges T. Desjardins, maitre- 
chantre de la paroisse Notre-Da- 
me, un ami du défunt. 

M. Gagnon est décédé après 
deux semaines de maladie seu- 
lement. Ilavait vu le jonr à 
Trois-Pistoles, Canada, et habi- 
tait Fall River depuis 80 ans. 
Un nombreux bouquet spirituel 
a été offert pour le repos de son 
âme. 

Sa famille éplorée a les con- 
doléances de la population enti- 
ète de notre ville. 


morts. 


Remerciements 
— 

Les Sœurs de la Charité de la 
Maison Vicariale et de l'Hospice 
Taché prient leurs généreux 
bienfaiteurs connus et inconnus 
de vouloir bien agréer leurs sin- 
cères remerciements pour tous 
tous les cadeaux reçus à Noël. 

Grâce à une libéralité dont 
le personnel de ces deux mai- 
sous comprend tout le prix les 
douces fêtes du cœur qui sont 
toujours l'occasion de quelques 
nouvelles preuves de dévoué- 
ment de la part des Zzélées Da- 
mes Patronnesses de St-Boniface 
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| nmæade dulica'en im € 
riraichissante Bearne.. Ervnte 
! alvitie, appliquez parfois de 
| learine sur vos cheveux. 1! 
eute chez tous les pharmacie 
} sous le pot 
ES _ 


Dane: 


S Pias Curaliis Qu 


tet tend 4 rétablir ceux 


£ ttéralement s 

t n a? ï - Lo 
Meuthai Sale et v 
te t les mar- 


‘ | 

| 
ruiatrions et | 
sn | 
hans à ! | 
Ads TAWRENCE CO. Montre 


ms 


ont revêtu cette année, chez les | 


enfants et les panvres un cachet 
tont particulier témoiguant du 
bienveillant encouragement que 
provoque  l'inlassable énergie 
| déployée par ces Dames. 
Nombreux sont les 
qui dans la soirée de 
ont senti battre leurs cœurs de 


mercredi, 


joie au spectacle de l'arbre de 


; a 
Noël chez les petites orphelines: 


les religieuses à qui, en cette 
circonstunce, on a présenté nn 
superbe bouquet dissimulant 
$100,00 (quatre-cents dollars) 
aiment à croireque la réunion 
d'enfants heureuses dont le bon- 
heur avait été préparé par les 
Bonnes Dames Patronnesses est 
une grande voix qui prblie une 
fois de plus la générosité des 
nombreux amis de l'Institution 
auxquels elles “offrent de nou 
veau avec leurs +incères 
ciements, leurs meilleurs 
pour la Nouvelle Année. 


remer- 
vœux 


COMMUNIQUÉ 


Chronique de la Province 
ST-GEORGES DE CHATEAUGUAY 


Vieille nouvelle de 20 siècles, 
mais toujours agréable ; naissan- 
ce de l'Enfant Dieu celébrée 
avec pompe dans notre nouvelle 
église. A minuit précis notre 
véueré curé, M. Macaire, se rend 
de Ja sacristie vers le maitre 
autel, et aussitôt l'orgue, sous 
l'habile direction de Mme Arsène 
Vinet, prélude les notes sonores 
du ‘“‘Miuuit, Chrétiens.” chanté 


d’une voix harmonieuse par M. 
Philorum Vincent. 

Puis ce fut la Messe Royale; 
à l'offertoire, magnifique duo de 
soprano par  Mesdemoiselles 
Yvonne Vinet et Çlara Vincent 

Toute la musique fait honneur 
au maitre fe chapelle, M  Ar- 
thur À Vincent 

Le temps était splendide ; 
quoiqu'il n’y eût pas de clair de 
lune, le firmament était clair et 
scintillant. 

L'intérieur de l'église était 
joliment décoré, et beaucoup de 


fervents s'approchèrent de Ja 
Sainte Table. 
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Communiqué. 
a 

Les remèdes efficaces seuls 
sont imités par la contrefaçon. 
Ilest évident que l'Emplâtre 
au Menthol D. & L. soulage effi- 
cacement les Donleurs Rhuma- 
tismales, Douleurs du dos, 
Pleurésie etc. Les Emplatres D. 
& L' ont .été imitées sur une 
| grande échelle. Evitez-vous du 
désappointement. Demandez le 
véritable, Fabriqué exclusive- 
ment par Davis & Lawrence Co. 
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CONVIENT A TOUS LES AGES, 
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Dat à Winnpeg da sis P 
Nanitoba, ce Lième pour l'oct bre À D 
910. 
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lo français et l'angia «. ent ou tu 
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Avis est par les prése: tes tonne q à 
pr chaine sess on le Paricm:t ita 1 
demande sera faite dut ut 
une Cumpaguie Sous Le nom | Ca ü 
N rhern Bron h Lines C una 
lies pouvoirs daonstuuire Les toirs fer 
suivantes 

(a) De Grosse Le, Manitob:, ve « 1 
jaix Grand: Ripides, avec :wmbra 
à Niurgeon B:1 

(b) D Was eua, vers uest et le rd 
à ou aux envirens de Etne b rt 

c) De Yorkten vers le nord à ou aux 
euvirons de Hudson Bas Juuc'ivn, 

(d) De Craven vers le nord Est. à ou 
aux suvir. ns de Hudson Hay 4 , 

e) De Craven, vers l'est px ur repondre 
l''wbranch ment Ros burn au cheunu ve 
fer Canadien Nord, à : Est de Yorkton 

[6 De Ciaven, vers ie Nord en pastart 
à ou près de Huiwboldi à où aux euvitous 
de Pri ce A.bert. 

(:) De la ligne svsmentionnée {d) vers 
lOu st à un point entre Davidson et A- 
le-bury, 

(h} D'un point entre Branc-peth et Ki- 
nisüino, vers le Nord Esià où aux “nvi- 
rous de Pas Micsion. 

{ü) ir la hgne (4) dans 'e où près du 
lowoship 40, Rang 3-w-29 meridien, vers 
VO est à ou aux environs de Lac dJac 
Fish, au nord ouest de North Batuieford. 1 

(j} D+ ou des environs de Muse la 
vers le Nord Ouest pour rejoindre la new, 
Ve grev Ie-Ca gary du Chemin de fer Canu- 
dien Nord entre Carmrose et Stettier . 

(k) De la frontière int rnatiouale près du 
Rang 7 W-4® méridien, vers le Nord el 
vers L'Est à un point pres de ou à l'Ouest 
de Bartleford. 

{1 De ou des environs de Macleot, vers 


le Nord Eat à la ligne Saskatoon-Calgary 
du Chemin de fer Canadien Nord daus les 


ou pres de. Pangs de Là 4 W-4° meridin 
{m) De la ligne Marytield-Lethbridge du 
chemin 4e fer Canadien Nord dans les ou 
irès des Rangs de 1 à 4 W: 4° meriden 
viâ Cardstoe à ou aux environs de Pincher 
{u) De la ligue Maryfiell-lethbridge du 


chemn de fer Canadien Nord dans les ou 


près des Rangs de 1 à 4 W-4° mésidien, 
vers le Nerd Quest vià Taber à une jonc 
tion sur la ligne (l) 

{o) D: la ligne Maryfel Lethbridge du 
chemin deter Canadien Nord entre les 
Rangs 1 et 10 W 4° merid en, vers Le Noru 
Ouest à nn point dans les où avx euvirons 


des Townsbips de 20 à 23 Rang 
mèr dien. 

(p) De Lloydmisn:ter, vers le Nord Ousst 
et vers l'Ouest à Bruderhein. 


6 W-5° 


(q) De la voie ferrse Edmonton-Lac des 
Esc aves, au nord de Morinville à on poiut 
dans l+ où près dn Th. 56, Hang 8 W-5° 
meritien. 

(r) De ou des environs de Fort Pat, 
vers le Nord Ouest à la Rivière Athibasea, 

Avec le pouvoir d'acqu rir des vaisseaux 


et d'etabiir des lignes de navigation, d'ac- 
querir de quais, des élevateurs et autres 
facilite de transport, d'exp'onter et de se 
servir de a force motrice electr que ou au- 
tre, et de disposer du surp us de cette for- 


ce, de con t uire et d'exploit r des  ignes 
télejhoniqu_s ou te graphiques et de col 
lecter des iroits pour l'usaga des dit 8 de 
gnes, aussi de d:terminer là nature et le 
montant des abligations qni doivent être 
émises en vertu de ces hignes autorisees 


et la mantère d'émettre telles obiigations, 
aus ile pouvor de se fuciorner avec 
d'autres compagsies, de partager les pou- 
voirs, les actions et les obllyut ons de tou- 
le compagnie aussi le pouvoir d'acquerir 
par construction où autrement des hotels, 
des restaurants st des parcs, et d'euettre 
des obligations snr 18 propriétes de la 
Comprgme autres que ses voies ferrees: en 
sus de tous pouvoirs ordinaires et coutue 
miers. 


| GERARD RUEL 
Soïliciteur pour les requérants 
Daté à Toronto, ce 10ème jour de Nov. 1910 


AVIS 


Avis est par les présentes Alonné; qu'u- 
ne demande sera taie au Pari-men: du 
Cana‘la, à sa prochaine Session, par ie 
“Canadian Western Railway Company, 


| Incorporee par le “Chapitre 69, Statuts du 
Canada” 1{09 d'un act : 
lo. Etendant le temps pour la construc- 
Lun +t l'achèvement des lignes de la Com 
| pagnie. 
| 20. Amendant la section Jde l'acte d'In- 
| Corporation en y substituant ls no:s 
| d'autr s personnes comme Directeurs Pro- 
visoires, 
30. Permettant à la dite Comçagnie de 
pass-r des contrats avec d'autres Com pa- 
gnies, et aussi pour d'autres ins. 


Hough, Campbell & Ferguson, Wiunipeg 
Avocats de la Compagnie ré qu rante 


A VIS. 


Par les présentes, on donne avis qu'une 
application sera faite à :a Légisiature du 
Manitoba, à sa prochaine session, pour lui 
d-mander de passer un Acte pour consti- 
tuer en Corps incorporé ‘Les Pères fils de 
Marie-Immaculée,” 

G. CLOUTIER, Ptre, 


ä 
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la ronpte nérison de la TOUX, @u 
de JV’'ENRO autres 
de la Gorge et de toutes les Maladies des POUMONS. Pris. m 
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— Ecrivez 1911. 


4 : 
Autourde Nous $ POUR VOTRE BONNE AMIE, 
vero rs ete teteeteee 


VOTRE SŒUR 
OU VOTRE FEMME 


— La maîtrise de ls cathédrale] Que pourrait-il y avoir de 


a donné une messe en musique 
au Jour de l'An. 


—M. Edouard Guilbault doit 
partir dimanche pour un voys- 
ge en Californie, 


— N'oubliez pas de commen- 
cer l'année 191; en payant vo- 
tre abonnement au Manitoba. 


Madame G. A. Dabuc est 
partie la semaine dernière pour 
une promenade à Montréal. 


— Malgré un froid de-loup, les 
visites À premier de l'an ont 
été nombreuses à Saint-Boni- 
face 


—M. J A Casson, part ce 
soir pour un voyage d'affaires à 
Edmonton; il s-ra absent dix 
jours. 


—On annonce la mort d'une 
femme centenaire, an Lac du 
Bonnet : madame Settee, âgée de 
102 ans. 


—M J À Hadon, architecte, 
est parti samedi dernier pour un 
voyage de trois semaines à 
Montréal. 


— Madame Renaud, No. 336 
Rae Langevin. «nnonce au pu- 
blic qu'eile prendra des engage- 
ments comme garde malade. 


—Ce soir, le 4 janvier, récep- 
tion par le Voyageur, des clubs 
de Winnipeg Ce sera un évé- 
nement joyeux de belle taille. 


—M Jules Martel autrefois 
de St-Boniface aujourd'hui de 
Minneapolis est en promenade 
a St-Boniface chez ses parents. 


—M. Damien Tétrault avance 
rapidement avec son contrat de 
la bâtisse des Revérendes. 
Sæars Oblates, Rae Auilneau. 


—Nos pompiers ont eu une 
course à la demeure de M. Louis 
Lévèque vendredi dernier; 
dommage nul; feu de cheminée, 


—Au Théâtre Walker toujours 
du Vaadeville distingué, toutes 
les après-midi à 2.40 hrs. et les 
soirs à 8.80 hrs. Prix de 15 cts à 
7 cts. 


—M. Cléophas Marcoux agent 
du C, P. R. rapporte qu'un 
grand nombre de personnes ont 
pris avantage des excursions 
dans la province de Québec. 


—AÀ vendre par MM. Guil- 
bault et Uie., du bois de chauffa- 
ge de première qualité: épi- 
nette, tremble et cyprès, en gros 
et en détail Téléphone 601. 


—MM. Bernier, Blackwoo1, 
Bernier, Beaupré, forcés d'agran- 
dir leurs bureaux, s'installeront, 
le 10 janvier, dans le bloc So- 
merset, immédiatement à l'est 
des magasins Eaton. 


—M. Emmanuel Couture ac- 
compagié de sa femme et de sa 
mère Mde J Bte Uouture doi- 
vent partir dimanche prochain 
pour Jeflerson City, Iowa pour 
uue promenade de quelques se- 
maines. 


Mercredi soir, les Dames 
l'atronnesses de l'Hospice Taché 
ont offert un arbre de Noël aux 
orphelins de l'institution. Ce 
fut une admirable fête de la 
charité Les révérendes Sœurs 
avaient dressé tout un program- 
me de musique, et les orphelins 
out remercié leurs bienfaitrices 
en terines tou hants. Des vir- 
tuoses locaux se sont fait enten- 
dre L'assistance était nom- 
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plas agréable pour Noël ou 

| “pour le Jour de l'An, qu'an 
bon choix de parfams ou de 
chocolats? Pour les enfants, 
nous arous des poupées, des 
jeux ou des boubons. 


R. À. McRaer 


Pharmacien -Opticien 


84 Ave Provencher, St. Boniface 


I n'y a pas de farine qui 


puisse plus satisfaire ceux 


qui s'en servent que la 


La principale raison est qu'elle 
Fait plus de Pain 
Et du Meilleur Pain 


Quand vous vous servez de la fa- 
noue Purity. vous faites un plns 
gros pain, plus de pain avec un 
sac, et le pain ñn un meilleur goût. 
li est plus nourrissant. Achetez- 
en un sac et vous en aurez la 
preuve 


estern Canada Flour Mills Co. 
Winnipeg, Man. 


ne m2 mL 2 AR DR à. de Ed Se eco 


breuse et a été amplement ré- 
compensée par la reconnaissance 
qui se lisait sur le visage des 
petits orphelins. 


—Nous arons à enrégistrer le 
décès de madame Joyal, épouse 
de M. Joseph Joyal, de cette 
ville; madame Joyal est morte le 
28 décembre et a été enterrée le 
30. Nos sympathies à M. Joyal 
et sa famille. 


—Dimanche prochain Je 8 
courant aura lieu l'élertion des 
officiers de la Société St-Jean- 
Baptiste de Winnipeg, dans leur 
salle à l'église du Kacré Cœur 
à 230 P. M Tous membres et 
personnes de langue française 
sont priés d'y assister. 


—Au moment d'aller sous 
presse, nous remarquons que le 
nom de M. Roger Goulet a été 
oublié, en première page, parmi 
la liste des convives du diner 
offert mercredi à M. V. E. Beau- 
pré par M. le docteur Lachance. 
Pas fait exprès ! 


—Les Sœurs de la Charité de 
l'Hôpital Naint Bonifare pré- 
sentent leurs souhaits sincères 
de bonne et heureuse année, à 
leurs nombreux amiset Îles re- 
mercient avec une bien vive 
gratitude de leurs généreuses 
étrennes de Noel et du Joar de 
l'An. 

—La grève des employés du 
tramway est finie. La compa- 
gnie a repris 300 hommes sur: 
600. On ne songe pas sans une 
certaine inquiétude à ces 300 
hommes qui restent sans ouvra- 
ge. Les meneurs qui ont en-: 
traîiné les hommes à cette grève 
inopportune sout bien coupa- 
bles. 


Les jeunes filles ont besoin 
fréquemment d'un bon tonique 
fortifiant et capable de produire 
du sang. Pource but rien n'é- 
gale le Ferrovim, préparé avec 
du maigre de bœuf, du fer et du 
vieuxvin espagnol pur de Xérès 
Il donne rapidement les cou- 
leurs aux joues et fortifie tous 
les organes. $1,00 la bouteille. 


—Nous avons appris avec re- 
gret que M. George Préfontaine, 
élève du collège agricole, fils de 
M. Albert | refontaine, M. P. P., 
s'était fait amputer un doigt, 
mercredi, par une scie de mou- 
lin C'est la main droite qui a 
été ainsi mutilée. Nous otfrons 
nos pins vives sympathies à M. 
Préfontaine et à son père. 


Æ—Jeudi soir au Théatre Win- 
uipeg il y aura par les amateurs 
de Winnipeg ‘‘Art Association” 
une séance fort intéressante, 
Cette soirée sera sous le patrona- 
ge de Son Honneur le lisutenant 


CT 10 Gouverneur et lady McMillan. 
te 5 . Les profits seront pour la Société 
‘3 ét (Humane Society). Vendkedi 


samedi une comédie sous lè mo 


de “This Woman and This Man” 
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them, duiy verifed 
ation aud take notice that after the said 
31 say of January 1911 the said The 
Slandard Srust Co, will proceed te distrib. 
uie the assets cf the saia deceased amo.g 
regard 


du: y received by thém at the lime of said 
distribution. 

Dated at Winnipeg this 241h day of Dec- 
ember 1910, 

THE STANDARD TRLSS CO. 
Administrators, 
Keewayden Bldg., Winnipeg. 
Per Aibert Dubuec, Solicitor for Estate. 


Avis aux Creaneiero 


SUCCESSION DE JOSEPH OCTAVE 
DALLAIRE, DÉCEDE. 


Avis est par les présents donné suivant 
le “Manitoba Trusiee Act, Chapitre 170, 
des Statu's Revisées du Manitoba, 1902, et 
suivant les amendements, à tous les créan- 
ciers et à toute personnes a'ant des rerla- 
mations contre la successien de Joseph 
O-tave Dalaire, autrefois de la Cité de St. 
Benifac , (dans la Province de Manitoba, 
decedé te 3ème jour de novembre A. EL. 
1910 où à peu prés, l'administration de la 
dits succession ayant éte accordée par la 
Cour Surrogate de St Bontiace, Manitoba, à 
“The Standard Trust Compony,” à Win- 
nipeg, que toutes l+s personnes ci-haut 
mentionnees doivent envoyer par la poste 
(payée d'avence) ou porter elles-mêmes, à 
“The Sta dard Trust Company,” à Win- 
nip»g, Manitoba, administrateurs, avant ou 
e 3leme jour de janvier A, D. 1911, leurs 
noms ei prénoms leur adresse et leur oc- 
cupation, avec pleins détai's par écrit de 
leur reclamation, et la nature des garan- 
ue: (siel:es existent), veriliées per une dé- 
claration solennelle et prenez avis que 
après 1e 31eme jour de janvier À. D. 1911, 
la dite ‘The Stantard Trust Company” 
procèdera à la distribution des biens du 
Au défunt vis-à-vis les personnes qui au- 
ront droit d» recevoir ne s'occupant que 
des rec'ainations dont la dite “The Stand- 
ard Trust Company” aura reçu avis et pre- 
nez avis que la dite “The Standard Trust 
Company‘ ne sera pas respensable pour 
les dits biens distribués vis-à-vis les per- 
sonnes dont l'avis n'aura pas été dûment 
reçu par elle au temps de la distribution. 
Daté à Winnipep. ce 24eme jour de Dé- 
cembre A. D. 1910 
THE STANDARD TRUST CO. 
Administrateurs. 
Keewayden Buitding, Wipnineg. 
Par Albert Dubuc, Avocat de la Suc- 


C-SSIion. 


ELA IPEG 
À 44 EN EATRE 


ALKER, GÉRANT 


Vend,, le 6 Jan. 


Samedi 


COMMENCANT 
Matinée 


Le grand succès de New-York, direc- 
tement du Toéâtre Maxime Elliott 


This Woman and 
This Man 


par Avery Hopwood, auteur de la 
comédie intitulée . ‘Seven Days” 
AVEC 
MINNIE VICTORSON 
‘et une excellente compagnie 
Soirs—#1.50 à 50c. 
Matinées—$1.C( à 25c. 
3 sors Com. LUNDI le 9 JAN. 
Matinée Mercredi 
La comédie musicale de Joa. M. Gaites 


“Three Twins” 


Avec Victor Morley, Bessie Clifford 
et Soixante-dix autres 
Siège en vente Vendredi. 


re 


SEMAINE DU 2 JAN. 


Mlle Franklin Gale & Co. 
Drame en 1 acte : On the Lever 


Les Sœurs loléennes 
x Tireuses équilibristes 
Curletta 
J. Francis Sullivan 
- Monologues 
Stevens & Vallero 
C hanteurs et danseurs 
: Bennington Broteers 
Fra Will. J-O'Hearn & Co. 


AVIS 


N DEMANDE un institu- 
teur ou une institutrice 
(parlant les deux langues) pour 
l'école de St enliss Hee rt 
No. 1023, (français et anglais). 
Le prix demandé et l'expé- 
rience devront être mentionnés 
sur l'application. 


J. P. McDouGaLi, 
a, Sec -Trésorier. 


sera jouée par une forte compa- 
gnie. Lundi et les deux autres 
soirs “The Three Twins” prix 
de 50 cts à $1,50. 


+ 


Bommes qui souffrez de Doueurs de 
Beins, Méfi:z-Vous de vos Bogaons 


“ 
ee 


Pourquoi se méfier de ses ro- 
gnons si on souffre de douleurs 
‘ée reinst 7 

Parce que les rognans sont 
placés au bas du dos et que les! 
douleurs dans cette région sont | 
une bonne cause de craindre des | 
| 
| 


Lorsque les rognons se sul 


maladies de rognons. 


gestionnent, enflent, ils causent 
des élancements douloureux, et} 
c'est ce qu'on appelle générale- | 
ment avoir mal aux reins. 


LA 
Les hommes qui souffrent du! 


[l 
mal de reins se courbent diffici- | A L LADOECEUR, 
lement et lorsqu'ils sont courbés. | Monté-Lello, Québec. 
ils se relèvent avec peine: des | Compagnie Médicale Moro, 
_. . Montréal. 
couieurs aiguës accompagnent) Messieurs, | 
chaque mouvement et l'urine se) Il est juste que je vous remer- 
“Scie de la guérison que je dois à 
ivos excellentes Pilules Moro; 
lelles ont réussi là où toute autre 
L'urinetion est fréquente, dou- espèce de remèdes avait échoué, 
loureuse et insuffisante; l'urine |et je leur dois d'avoir pu repren- 
idre mon travail, que depuis 
{longtemps j'avais abandonné. 
la laissez déposer, vous y trou-| de suis encore jeune, mais j’a- 
vais tout à coup ressenti des 
: . L | douleurs dans les reins et dans 
blables à de la brique pulvéri-!{tout le corps, qui m'empéchaient 
sée. de travailler; j'avais de mauvai- 
Îses transpirations; je digérais 
:mal: j'étais toujours mal à l'aise, 
Les rornons malades n'ont pas {a douleur se déplaçait d’un eôté 
le temps de se reposer et de à l’autre du corps et ne me lais- 
PE . PS |sait aucun repos. 
guérir; ils sont aceupés, jour el! oi alors pes j'ai écrit aux 
nuit, À filtrer le sang et à le dé- *fédeeins de la Compagnie Médi- 
‘cale Moro et pris leurs pilules 
qui‘ m'ont remis sur pied et 
Im'ont rendu la force, l'appétit et 
la santé. 
Moro pour les Hommes, c'est une! Maintenant je suis fort et bien 
médecine qui soulage et guérit portant et j'engraisse à plaisir. 
de le dois aux Pilules Moro. 
Votre dévoué 
LACTANCE LADOUCEUR, 
Monte-Bello, Qué. 


Les Médecins de la Compagnie Médicale Moro donnent des 
consultations gratuites à tous les hommes malades qui s'adressent 
à eux. Leurs bureaux, au No 272 rue Saint-Denis, Montréal, sont 
ouverts tous les jours, exceplé le ditnanche, de 9 heures du malin 
à 8 heures du soir. Les hommes malades qui ne peuvent s'y 
rendre, sont invités à écrire à ces médecins. 

Les Pilules Moro sont en vente chez tous les marchands de 
remèdes. Nous les envoyons aussi, par la poste, au Canada et aux 
Etats-Unis, sur réception du prix. büc une boîte, 82.50 six boîtes. 

Toutes les lettres doivent être adressées: 

COMPAGNTE MFNICALE MQBQ. 272 rue Saint-Denis, Montréal 


Antonio Lanthier 


charge de sédiments. 


est de couleur foncée, et si vous 


verez une couche de grains sem- 


barrasser de ses impuretés. 


Aidez-leur; prenez les Pilules 


Jes rognons malade, rétablit le, 
cours normal de l'urine et guérit ! 


le mal de dos. 


MANCHONNIER 
FOURRURES DE TOUS GENRES, SUR 
Fourrures Reparees et Remodelees 


COMMANDE 


Manteaux en rat musqné naturel, à2 pouces de long... .… $80.00 
Capots en drap doubiés en rat musqué pour hommes... $34.50 
Capots en chat sauTage ss diese cesssesssss ..$65 00 
Collets et casques rat teint—German Otter..…..................…. $2.50 
Set en Coney—Bavarian Lynx... .......................... -$1.50 
Collets et casques en Coney—Bavarian Nutria.................…. $1 50 
Collets en chat sauvage... io $4.00 et $5.00 


Ouvert tous les Soirs. Norwood, 
207 RUE HORAUE SAINT-BONIFACE 
Telephone Main 7258 


ZA POUDRE À 
LAVER 

GOLD DUST 
NETTOIE 
TOUT 


Elle fait l'ouvrage plus 
à fond que le savon ou 
tout autre produit affecté 
au nettoyage —en deux 
fois moins de temps et 
avec la moitié moins d’ef- 
forts. 

Faites que tout reluise 
à la maison, et facilitez- 
votre travail à l’aide de la 
poudre 


GOLD 
DUST 


pour nettoyer tout ce qui se présente — Je linge et la vaisselle, 
les planchers et les portes, les pots et les chaudrons, les vitres 
et les boiseries. \ 


| 
| 


VOUS N'AVEZ PAS BESOIN DE SAVON, DE BORAX, DE SOUDE, D’AM- 

ÉTRANGERS, AVEC LA **GOLD DUST.”’ ELLE FAÎT TOUT L'OU- 
VRAGE À ELLE SEULE. 

EmpPLois VARIÉS 


DE LA 
Gorp Dust. 


Lavage du linge et de la vaisselle, récurage des planchers, netto- 
yage des boiseries, des préiarts. de l'argentene et d=s oùiets en fer- 
blanc. polissage du cuivre, netiovage du bain. des trysux, etc. 
adoucissement de l'eau et préparation du plus beau savon mou. 


Préparée par THE N.K Farrsaxx Compaxv, Montréai—tabricants du “Savon Farzv.” 


Librairies Keroack 


52 RUE DUMOULIN, [OOIN desxums MAIN et WATER 
Sr. Bomrace. Wxpse. 


TELEPHONE 8140 


EN GROS ET EN DETAIL 


Le meilleur choix de Cartes) Postoles{lilustrées. 


Remise “spéciale aux communautés religieuses, cm aw'sreireset 


Les ordres par laïposte sonttpromptement‘exécutés, 


M. KEROACK 


Les ouvrages en bois de Eddy sont les 
Meilleures sur le marché. Nos seaux et 
nos cuves sont bien faits et durables, et 


subiront un dur usage. Les tinettes À 
beurre de 


EDDY 


Gardent le beurre frais, doux et pur. Faites pour conte- 
nir 10, 15, 20, 80, 50 et 70 livres. 


Vous ne faites pas d'erreur si vous achetez cher . 


THE E. B. EDDY éo. LTD, HULL CANADA. 


La J. H. Bonin, Co. Ltd. 


Venez nous rendre une 
visite et vous constaterez 
que notre magasin contient 
le plus beau stock d’epice- 
ries. 


Tel. Main 5746 96 Bloc du College 
SAINT-BONIFACE, - MANITOBA 


Le Sunlight Savon est supérieur aux autres 
savons, mais c'est lorsqu'il est employé 


Hotel St. George arme mntie 
Coin des rues Dumoulin et St. Jüsph | ss plus grande mupérionté. “Acheter Bu 


SAINT-BONIFACE light Savon ot suivez les directio 
Cet hôtel est de première clas-| EXCURSIONS 
se ; la table et les chambres sont | 
des mieux surveillées. Une écu-! ANS 


rie est atttachée à l'hôtel Une 


visite est sollicitée. 


AILWAY 
SYST EM 


l'Est du Canada 


TOUS LES JOURS DU MOIS DE 
DÉCEMBRE 


Limite de trois mois. Privilège d'arrêter 
en Route, via 


ST PAUL et DULUTH et CHIGAGO e 
LE GRAND TRONC PACIFIQUE 
La Nouvelle Voie Double 


PRIX REDUITS 
Pour les Passagers de Bateaux 
11 Novembre au 31 Decembre 


Agences ponr toutes lignes et les TOURS 
DE COOK. 


Ecrivez pour détails complets 
A. E. DUFF, 
Agent General. Departement de Passagers. 


TELEPHONE MAIN 4870. 
CLOVIS DEGAGNE, Prop. 


ROBLIN HOTEL 


O. ROY Proprietaire 


} 
| 


Le meilleur Hotel Canadien de Win- 
nipeg. Les personnes de langne 
française sont sures de trouver chez 
nous d'excellentes chambres, une 
cuisine parfaite et un service irré- 
prochable. 


51.50 par jour 


VAIL DU Bois 260 Avenue Portage, Winmpeg 
. Téléphone Main 7098, 
Octave Godefroid |" 
MENUISIER-EBENISTE | Mangez le Pain de 


Coin des rues Hamel et St-J.- Baptiste BB OT D 

Travaux à entreprise et à façon —Rac-| PENDANT L'ANNÉE 1911 
comodage de tout ce qui concerne la mer 
nuiserie et l’ameublement.—Repolissage 
de pianos et de meubles.—Travail soignè 
Prix modèrés, 


Pourquoi ? Parce que c'est le 
meilleur. Fait par les meilleurs 
boulangers, avec la meilleure fa- 
rine de la province, ne coûte pas 


FUMEZ LE CIGARE P' cher pour tout cela que 


tout autre pain. 
B.&B. 


FAIT PAR DES CANADIENS 
FRANÇAIS 


F. BERNIER, Prop. 
L. A. BIGUE, Gérant 


TÉLÉPHONE Main 5940 


Boulangerie 


Coin des pues Portage et Spence 
Phone Sherbrooke 680 


On demande des Hommes 


a ————_—_—_—_— 


Nous voulons encore ds hommes pour 
apprendre le métier de barhier. La de 
J'ai charge de la salle de réception du mande pour ges barbiers n’a jamais été 
Dr Morden et j'agis comme ass stante dans . grande, Gages, but uis $14 juaqu’à 
. on. | $20 par semaine. [| faut peu de temps 

nr Én is pe Je is rontente de! our apprendre. Outils gratis, Ecrivez 
nous donner toutes es explications qui ont | ou venez nous voir pour voir notre cata- 
rapport à la dentistenie. ogue illustré. Venez voir le plus grand 


t le plus - iss# i 
SALLE DE DENTISTERIE DU e plus be] établissement de barbier au 


eanada. 
Dr W. C. MORDEN on 
oo Moler Barber College 


620 rue Main Tel. Main 470 Coin Kina ET Paciric 


Je vous donnerai avec plaisir toutes les | WINNIPEG, - MANITOBA 
informations nécessaires et vous montrerai | — -— ——— _ 
des échantillons. 


